
Salamis cacta (F., 1793) est un joli Nymphalide, 
appelé « Lilac Beauty » par les Anglo-saxons, 
en référence à la beauté du recto de ses ailes 
[Larsen, 2005]. Les francophones, plus 
sensibles aux colorations cryptiques du verso, 
préfèrent l’appeler « Papillon-feuille africain ». 
Le genre afrotropical Salamis Boisduval, 1833 
ne comporte plus que trois espèces ; les autres, 
les «  Mother-of-Pearls  », ont été récemment 
transférées dans le genre Protogoniomorpha 
Wallengren, 1857 [Wahlberg et al., 2005]. 
Les chenilles du premier genre se nourrissent 
d’Urera (Urticaceae) alors que celles du second 
vivent au dépens d’Acanthaceae.

 Salamis cacta est largement répandu en 
Afrique subsaharienne et représenté par trois 
sous-espèces :
– S. c. cacta occupe une grande partie de la zone : 

Sénégal (sud-est), Guinée, Sierra Leone, 
Liberia, Côte-d’Ivoire, Ghana, Togo, Bénin, 
Nigeria, Cameroun, Guinée équatoriale, 
Gabon, Congo, République Centrafricaine, 
Angola, République démocratique du 
Congo, Ouganda, Rwanda, éthiopie, Kenya 
(ouest), Tanzanie (nord-ouest).

– S. c. amaniensis Vosseler, 1907 est localisé au 
Kenya (sur la côte) et en Tanzanie (nord-est).

– S. c. eileenae Henning & Joannou, 1994 se 
trouve au Malawi, Mozambique (ouest et 
centre) et au Zimbabwe (est).

 Au Bénin, c’est la sous-espèce nominale qui 
vole toute l’année. Nous ne l’avons trouvée qu’à 
quelques reprises, dans les forêts qui suivent, 
toujours peu fréquente sauf dans la dernière où 
elle était particulièrement abondante :
– forêt de la Lama (ou de Ko), commune de 

Zogbodomey, département du Zou ;
– forêt de Pobé, commune de Pobé, 

département de l’Atlantique ;
– forêt de Niaouli, commune d’Attogon, 

département de l’Atlantique ;
–  forêt de Houéyogbé, commune de 

Houéyogbé, département du Mono.
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Résumé. – Lors de nos recherches sur les Rhopalocères du Bénin, nous avons souvent prospecté la petite forêt 
de Houéyogbé située au Sud-Ouest du Bénin. Nous y avons trouvé pas moins de 33 formes différentes 
de Salamis cacta (F., 1793), toutes figurées ici. C’est à notre connaissance l’un des papillons les plus 
variables en Afrique.

Summary. – During our research on Rhopalocera of Benin, we have often surveyed the small forest of 
Houéyogbé located south-west of Benin. We found no less than 33 different forms of Salamis cacta 
(F., 1793). This is to our knowledge one of the most variable butterfly in Africa. All these forms we 
encountered in this forest are shown below.
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Houéyogbé forest.

Carte I. – Localisation de quelques forêts prospectées 
dans le Sud du Bénin : 1) Houéyogbé ; 2) Niaouli ; 
3) La Lama (ou Ko) ; 4) Pobé.
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Planche 1. – Salamis cacta cacta (F., 1793) de la forêt d’Houéyogbé (Bénin) : en haut, mâle, envergure 59 mm, 
recto et verso ; en dessous, femelle, envergure 64 mm, recto et verso ; plus bas, variations du verso (clichés 
Alain Coache).
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Planche 2. – Salamis cacta cacta (F., 1793) de la forêt d’Houéyogbé (Bénin) : 25 variations du verso (clichés 
Alain Coache).
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 La forêt de Houéyogbé est une petite forêt 
située à 20 km au sud-est de Lokossa (Carte 1). 
Ne dépassant guère une superficie de 10 
hectares, c’est l’une des forêts les plus riches 
en Rhopalocères du Bénin d’après les résultats 
obtenus lors de nos recherches durant cette 
dernière décennie pour le projet en cours sur 
l’Atlas des Rhopalocères du Bénin (à paraître).

 Nous y avons trouvé Salamis cacta cacta 
toute l’année sauf pendant les mois de mars 
(pleine saison sèche) et de novembre (fin de 
la saison des pluies). Si le recto est immuable, 
nous y avons dénombré pas moins de 33 formes 
différentes du verso qu’il nous a semblé utile de 
figurer ici (Planches 1 et 2).

 Nous ferons paraître dans une prochaine 
publication, la liste des Rhopalocères observés 
dans cette riche forêt.
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